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Autorad io~raphies  du t i s su  o s s e u x  spong ieux  t 

La microradiographie permet  d 'aff irmer z que le tissu 
osseux compact  de l 'adulte  n 'es t  pas uniform6ment  
calcifi6: les ost~ones de derni~re formation accusent une 
moindre teneur en calcium que les ost6ones ou les frag- 
ments d'ost~ones plus anciens. 

De plus, il ressort d ' images autoradiographiques 
publi6es r6cemment  par AMPmNO ~ que les ost6ones les 
moins calcifi6s sont pr6cis6ment ceux qui, in vitro, f ixent  
le radiocalcium avec le plus d'avidit6.  

Avan t  de rechercher la signification de ce raft, il con- 
venai t  de se demander  si le tissu osseux spongieux obdit 
& la m~me loi que le tissu osseux compact.  

La pr6paration a 6t6 baign6e pendant  12 h dans une 
solution de CaCI~ contenant ,  par 100 cm 3, I0 mg de 
calcium et 400 microcuries de Ca a~ (fourni par I 'U.S. 
Atomic Energy Commission). La surface & 6tudier a 6t6 
enfin recouverte  d 'une  6mulsion sensible (Eastman 
Kodak autoradiographic str ipping film) qui a 6t6 d6- 
velopp6e apr~s 48 h. 

La technique mise en oeuvre assurant un contact  im- 
m6diat entre l '6mulsion et  les surfaces osseuses devenues 
radioactives, on obt ient  une autoradiographie dont la 
r~solution est satisfaisante. La  figure ci-jointe est ca- 
ract6ristique: les surfaces de section des trav6es osseuses 
marquent  en gris et sont bord6es £k et l& d 'un  lis6r6 noir. 
Si l 'on compare cet aspect ~ celui des trav6es elles- 
m~mes, examin6es au microscope, on constate que la 
radioactivit6 intense appar t ient  aux lamelles osseuses de 
derni~re formation. 

D 'au t re  part,  la microradiographie nous apprend 1 que 
les lamelles r6centes sont moins calcifi6es que les an- 
ciennes, malgr6 une s tructure histologique apparem- 
ment  identique. 

Lu notion acquise par I '6tude du tissu osseux compact  
dolt  done ~tre 6tendue au tissu osseux spongieux: ce 
sont les parties les plus jeunes et les moins calcifi6es de 
l 'os spongieux qui f ixent  te plus av idement  le radio- 
calcium in vitro. P. LACROIX 

Inst i tut  d'anatomie, Universitd de Louvain, Belgique, 
le 30 ~uillet 1952. 

Summary  
Embedding of cancellous bone in an acrylic resin is a 

suitable technique for radioautographic studies on this 
bri t t le  tissue. 

The fixation of radiocalcium by cancellous bone in 
vitro occurs mainly  on the newly deposited tamellae. 

1 R. AMPRINO (communica t ion  personnel le ,  ju in  1952). 

Au to rad iog raph ie  ( x 38) i l l u s t r a n t  l a  f ixa t ion  in vitro de  r ad ioca l c ium 
sur  le t issu osseux  spong ieux  (extr6mit~ inf6r ieure  du  t ib ia  d ' u n  
homme de 38 ans). Les por t ions  du  t issu les plus  r ad ioac t ives  sont  les 

l amel les  osseuses de derni~re format ion.  

Pour  r6pondre/~ la question, il fallait d 'abord r6soudre 
un problbme technique:  couper le tissu spongieux non 
d6calcifi6 de faqon & obtenir,  pour y 6taler le film auto-  
radiographique, une surface de section aussi lisse que 
possible. 

Voici comment  on y est parvenu.  L 'extr6mit6  inf6ri- 
eure du t ibia d 'un  homme de 38 ans a 6t6 d6bit~e ~ la 
scie & ruban en tranches sagit tales de quelques millim~- 
tres d'6paisseur. Chacune des tranches a 6t6 enrob6e au 
m6thacrylate  de m6thyle. Apr~s polym6risation de cette 
substance, le bloc obtenu a 6t6 lim6 parallglement & 
la surface de la piece osseuse, de fa~on & emporter  les 
trav6es les plus superficielles, peut-~tre abim6es par la 
scie, et  & faire affleurer les trav6es profondes, intactes. 
La surface lim6e a 6t6 aplanie au papier-6meri de plus en 
plus fin puis polie sur drap de billard asperg6 d 'hydro-  
xyde d 'alumine.  

1 Recherches  aid6es pa r  l ' I n s t i t u t  i n t e run ive r s i t a i r e  des  Sciences 
nucl~aires e t  pa r  le Fonds  na t iona l  de la  Reche rche  sc ient i f ique  de 
Belgique.  
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Action de la thyrox ine ,  du propyl thiouraci le  
et de la thyrotdec tomie  sur  les  ac ides  nucl~iques 

de la rate 

Les relations entre  le corps thyroide et  la morphologie 
de la rate ont  6t6 6tudi6es par divers auteurs 1 et les con- 
clusions sont loin d 'e t re  concordantes. I1 nous a sembl6 
int6ressant d ' examiner  un aspect biochimique de Fin- 
fluence du corps thyroide sur la rate en 6tudiant  les 
variat ions quant i ta t ives  des acides pentosenucl6ique 
(A.P.N.) et  d6soxypentosenucl6ique (A.D.N.) k la suite 
d 'adminis t ra t ion  de thyroxine,  d 'un  ant i thyroidien de 
synth~se, le propylthiouraci le  et apr~s thyroidectomie. 
C'est qu 'en  eftet, & la suite de BRACHET 2, CASPERSSON 3, 
DAVIDSON 4, M I R S K Y  s, B O I V I N  6 et  de nos propres re- 
cherches ~, nous croyons judicieux de consid6rer I 'A.P.N. 
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